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« Euskal Herriaren Alde/Pour une Europe des Peuples et des Travailleurs », liste abertzale de 
gauche, basée en Pays Basque et se présentant aux élections européennes du 07 juin 2009 
vous remercie de votre sollicitation. 
Nous faisons entièrement notre le contenu du document intitulé « l’agriculture un projet 
européen pour sortir de la crise » qui relate parfaitement la situation devant laquelle se trouve 
l’agriculture mais aussi la pêche et les enjeux fondamentaux à venir.  
Ces deux secteurs piliers de la souveraineté alimentaire de chaque nation, devraient bénéficier 
d’une orientation qui vise à produire une production de qualité, respectueuse de 
l’environnement et créatrice d’emplois. Or il s’avère  que l’orientation libérale donnée à la 
politique agricole depuis 50 ans via la PAC ou celle donnée à la pêche via la PEC a engendré 
un désastre social en faisant disparaître des milliers de paysans (le Pays basque perd à lui seul  
environ 1 200 paysan-nes/an). Parallèlement l’efficacité économique du système actuel de la 
PAC et de la PEC est un non sens économique. En France par exemple, une enveloppe de plus 
de 9 milliards/an est allouée à la PAC alors que ce même Etat perd l’équivalent de 50 000 
emplois/an dans l’agriculture. Et ce constat est identique dans toute l’Europe montrant bien 
qu’un autre modèle européen est nécessaire. Cet autre modèle pourrait d’ailleurs s’appuyer 
sur les propositions du rapport de la FAO de mai 2006 qui encourage le développement de 
l’agriculture biologique car elle est créatrice d’emploi, permet la protection des ressources 
naturelles, tout en assurant l’accès à une nourriture équilibrée pour tous les peuples et permet 
une politique énergétique efficace. Nous dénonçons d’ailleurs le nouveau cahier des charges 
européen de l’agriculture biologique qui vise la libéralisation de ce secteur au profit du 
marché alors que l’agriculture biologique est un mode de production basée sur une approche 
sociétale globale. Le développement d’une agriculture biologique industrialisée tout comme le 
développement des agros carburants vise la production de masse à grande échelle pour 
assouvir les besoins du marché entraînant l’accaparation de la terre par des multi nationales 
aux détriments de l’agriculture vivrière portée par des milliers de paysans. Nous tenons à 
dénoncer les tentatives actuelles de main mise de la part de firmes agro industrielles sur des 
millions d’hectares en Afrique, Amérique Latine et dans les pays de l’Europe de L’Est, 
comme nous dénonçons la privatisation de la mer par des chaluts équipés de pélagiques 
utilisés sans aucune limite entraînant ainsi une sur exploitation des ressources halieutiques. 
Ces méthodes monstrueuses créent de la misère, de l’inégalité et sont sources de conflits.  
 Concernant le sujet précis des agros carburants, l’analyse de Jean Ziegler membre du 
 comité consultatif du conseil des droits de  l'homme des Nations Unies, qui définit le 
 détournement des terres vivrières en faveur de la production des agros carburants 
 comme « crime contre l’humanité » est parfaitement juste à notre égard. 
Face à la politique de privatisation des biens et des marchandises orchestrée par les firmes 
industrielles et permise par les mécanismes de fonctionnement de l’union européenne, 
« Euskal Herriaren Alde/Pour une Europe des peuples et des travailleurs », est clairement 
contre le traité de Lisbonne, véritable copie conforme du traité constitutionnel européen de 
2005 quia avait été refusé par des milliers de concitoyens sur l’ensemble du Pays Basque, en 
France et dernièrement en Irlande.  Ce traité qui nous a été imposé sous une forme dite 
simplifiée est une atteinte à la démocratie. Nous souhaitons une Europe basée sur le respect 
des peuples et des travailleurs, dont les mécanismes de fonctionnement seront sous contrôle 
public et non sous la pression de quelques multinationales comme aujourd’hui.  



Il est inadmissible qu’aucun contrôle public ne puisse être effectué sur la principale instance 
économique européenne à savoir la banque centrale européenne.  
Nous sommes d’ailleurs pour une Europe qui reconnaisse le principe de subsidiarité à savoir 
une prise de décision la plus locale possible permettant la défense des intérêts de tous et toutes.  
A cet égard, nous souhaitons que l’Europe encourage la France à décliner sur son territoire la 
charte des Autonomies locales qu’elle a signée sous l’impulsion de l’Union Européenne. En 
effet cette charte vise à renforcer la démocratie locale par une prise de décision au plus près 
de la réalité des habitants. Dans le cadre du Pays Basque Nord, l’application de cette charte 
permettrait d’envisager la mise en place d’un statut d’autonomie qui encouragerait à la 
reconnaissance et au respect du Pays Basque Nord. Le Pays Basque composé de sept 
territoires historiques vie un des derniers conflits armés sur le territoire Européen et nous 
pensons que la résolution du conflit doit être politique grâce notamment à la mise en place de 
mécanismes de reconnaissance de notre territoire et de nos droits. C’est dans ce sens que notre 
candidature se situe en Pays Basque, depuis le Pays Basque et vise à faire reconnaître ce 
territoire. Nous souhaitons développer localement un projet basé sur les valeurs de partage, de 
solidarité, de responsabilité en vers les générations futures.  
Le Pays Basque a su développer de nombreuses dynamiques locales, ouvertes sur le monde, 
qui rendent ce territoire encore vivant et viable. Ce n’est pas pour rien que nous bénéficions 
du taux le plus élevé d’installation des jeunes en agriculture car ces elles se situent sur un 
territoire dynamique. Les « abertzale » ont été historiquement  le moteur de ces différentes 
dynamiques. Ainsi donc notre liste, abertzale, de gauche, trouve toute sa légitimité ici 
localement mais aussi sur un plan plus large car nos luttes sont solidaires des luttes des petits 
paysans, pêcheurs et travailleurs des 5 continents. Nous sommes profondément 
internationalistes. Nous sommes pour la liberté et l’émancipation des peuples, des langues, 
des cultures.  
 
Dans l’espoir que la dynamique que vous avez lancée trouve échos et face son chemin, nous 
vous prions d’accepter nos sincères salutations.  
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